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Blindes de l'armee egyptienne au Caire, lors

des erneutes qui ont fait tomber le President

Mubarak.
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La dynamique chaotique de Pete 2011

Bernard Wicht

Privat-docent, Institut d'etudes politiques et internationales
Universite de Lausanne

LJ ete 20111 a ete riche en peripeties ä l'echelle
mondiale. Dans l'ordre economico-financier,
on a assiste successivement au quasi-defaut

de paiement du tresor americain, ä un quasi-krach
boursier et ä la poursuite de la chute vertigineuse de la
monnaie europeenne. Dans un ordre plus politique, on
a assiste ä l'escalade de la violence dans le monde arabo-
mediterraneen, aux protestations massives en Espagne et
en Israel, aux erneutes en Grece et aux revoltes ä Londres.
L'ete touchant ä peine ä sa fin, on peut s'attendre peut-
etre encore ä d'autres evenements de cette envergure.

Alors que dire? Peut-on degager une interpretation
d'ensemble de ces evenements au-delä des commentaires
dejä fournis par la presse Un tel exercice semble difficile.
Car, finalement ces evenements ne font que confirmer ce
que nous savions dejä, c'est-ä-dire l'instabilite des Etats (y
compris les plus avances) et la fragilite croissante de leur
base. La confirmation de cette analyse est sans doute un
element important qui valide la pertinence des reflexions
anterieures et de l'approche developpee ä ce sujet.2 On
pourrait ainsi se contenter d'un «je vous l'avais bien dit!»
et de toute l'autosatisfaction 1'accompagnant.

Mais, en matiere de prospective strategique,
l'autosatisfaction est generalement mauvaise conseillere;
c'est un oreiller de paresse particulierement pernicieux
en periode de transformation rapide. Essayons donc de
depasser cet etat d'esprit. Que peut-on deceler derriere
les evenements de cet ete De notre point de vue, ceux-ci
mettent en evidence trois parametres de base: 1. la theorie
du chaos, 2. la reduction du citoyen, 3. l'effondrement de
l'espace mediterraneen.

1 Cet article aparu en premier le 15 octobre 2011 sur le site Le Polemarque :

http://lepolemarque.blogspot.com/ II a ete repris sur le site de la RMS en
novembre, et est repris ici avec l'autorisation de l'editeur.

2 Cf. notamment nos etudes intitulees : « Une revolution militaire en sous-sol: le
retour du modele Templiers », Strategique, No.93-96, avril 2009, p. 709-731 ;

« Etat failli et faillite de l'Etat», G. Csurgai' ed., Les enjeux geopolitiques des

ressources naturelles, l'Age d'Homme, Lausanne, 2006, p. 34-68.

La theorie du chaos

Cette succession d'evenements en l'espace de moins
de quatre semaines nous renvoie ä la theorie du chaos
teile que formulee par les scientifiques depuis quelques
decennies. Cette theorie postule en effet que le chaos
n'est pas si « chaotique » et qu'il recele son ordre propre
qu'il convient de decouvrir.3 Cet ordre n'etant pas donne
a priori, les scientifiques l'apprehendent de la maniere
suivante : l. les phenomenes apparaissent ä premiere vue
aleatoires, sans lien les uns avec les autres, 2. seule une
Observation attentive permet de distinguer, ä la longue, la
mise en place d'une certaine logique, 3. l'accumulation de
ces phenomenes finit par atteindre un seuil critique, au-
delä duquel une simple perturbation peut entrainer des

consequences disproportionnees (effet papillon).

A la lumiere de cet ete 2011, on saisit immediatement
tout l'interet de cette theorie. Dans la serie d'evenements
susmentionnes, il ne semble pas y avoir de liens ni de
correlations les reliant les uns aux autres : la chute de
Teuro n'est apparemment pas reliee aux revoltes de
Londres, elles-memes n'ayant semble-t-il aucun lien avec
le printemps arabe, et ainsi de suite. On comprend en
revanche, dans ce contexte, combien une « perturbation
mineure » pourrait declencher.... une catastrophe

Pour le Stratege, c'est une Situation tres difficile ä gerer.
Le declencheur peut paraitre insignifiant, anodin...
et pourtant se reveler decisif, si le seuil general des
perturbations a atteint un niveau critique : on serait donc
tente de faire reference ä la formule biblique, « sois pret
car tu ne sais pas quand le jour viendra ».

La reduction du citoyen

Dans le monde occidental, que ce soit les erneutes
grecques, le mouvement espagnol des indignes, les

3 Pour un bref aperqu, cf. James GLEICK, La theorie du chaos : vers une
nouvelle science, trad., Flammarion, Paris, 1988.
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manifestations israeliennes ou les revoltes londoniennes,
grosso modo deux types d'acteurs semblent se dessiner
dans ces affrontements. D'un cote, on voit des couches
de populations sans participation effective au pouvoir,
aspirant ä une « vie meilleure » mais sans projet
ni ambition politiques. Leurs rassemblements sont
spontanes, endemiques, au gre de l'actualite - vite reunis,
vite dissous. C'est un peu ce que certains sociologues
nomment des « mobilisations dans l'urgence » sans
veritable plan ni programme,4 c'est-ä-dire des agitations,
des affoulements ou encore des eclatements tels que
ceux que l'on retrouve dans les societes postmodernes,
en matiere musicale notamment (techno, metal, rave
party). Les revoltes de Londres indiquent egalement
qu'une partie de ces populations est tres volatile et que
l'embrasement peut intervenir de maniere presque
instantanee, sur la base d'un simple incident (par
exemple un controle policier qui tourne mal). De l'autre,
c'est l'Etat et son appareil securitaire « muscle » ; ä

Londres comme ailleurs la logique n'est pas celle de la
negociation, du dialogue social et des reformes mais bei et
bien uniquement celle de la repression. Dans tous les cas,
l'essentiel des forces policieres et militaires est deploye
ä l'interieur du pays. Ce redeploiement en direction de
la securite interieure caracterise l'evolution generale de
l'Etat moderne depuis la fin de la guerre froide : c'est
le passage de l'Etat militaro-territorial (Oriente vers
l'ennemi exterieur commun) ä l'Etat penal-carceral
(tourne vers le maintien de l'ordre ä l'interieur).5 En
Europe occidentale ce Schema semble devoir se solidifier
au gre des manifestations, des protestations violentes, des
erneutes et des revoltes, conduisant ä une centralisation
accru de l'appareil etatique, au renforcement de son
pouvoir coercitif au nom du maintien de l'ordre tandis
qu'ä l'oppose, une partie de la population va echapper
de plus en plus ä son controle en s'enfongant dans les
labyrinthes de l'economie grise et informelle, des zones
de non-droit et des autres formes de marginalite.

Cette derive vers l'Etat policier et son affrontement avec
les strates sociales precitees pose la question du citoyen.
Qu'advient-il de lui dans cet affrontement Certes ce
dernier attend de l'Etat qu'il garantisse l'ordre ahn de

pouvoir vaquer ä ses activites quotidiennes. Mais au-
delä de ces preoccupations immediates, qu'en est-il de
sa liberte : il semble evident que sa marge de manceuvre
se reduise ä celle d'un simple contribuable sous le regard
des cameras de surveillance. Des lors quid de son avenir
en tant qu'acteur politique Pour reprendre une image
cinematographique, c'est un peu le Troisieme homme,
apres l'Etat et ses adversaires precites.

Pour memoire, dans l'histoire de l'Etat moderne le
citoyen s'est vu reconnaitre des droits et des libertes
generalement « par negociation, » c'est-ä-dire lorsqu'il a

pu representer une force economique (pas d'impöt sans

4 Cf. en particulier, Michel MAFFESOLI, La part du diable : precis de
Subversion postmoderne, Flammarion, Paris, 2002.

5 Sur la recomposition de l'Etat moderne, cf. notamment, Michel
FORTMANN, Les cycles de Mars : revolutions militaires et edification
etatique de la Renaissance ä nos jours, Economica, Paris, 2010 ; Lote
WAC-QUANT, Punir les pauvres : le nouveau gouvernement de l 'insecurite
sociale, Agone, Paris, 2004.

representation) ou militaire (citoyen-soldat) dont l'Etat
ne peut se passer et pour laquelle il est pret ä faire des
concessions. C'est ce marchandage, selon le principe do
ut des (impöt) ou do utfacias (service militaire), qui est
au fondement de la participation politique du citoyen
au pouvoir. Par consequent, on peut se demander quel
est le marchandage que le citoyen peut faire fonctionner
aujourd'hui pour retrouver ses droits et ses libertes
politiques. La aussi, la reponse n'est pas aisee parce que,
si le citoyen paie toujours ses impöts, l'elite politique au
pouvoir censee le representer a d'ores et dejä quitte le cadre
national pour rejoindre l'espace global de l'hyper-classe
mondiale. Desormais, les preoccupations de cette elite ne
sont plus Celles du citoyen ; ce sont celles de sa propre
image mediatique, de sa place sur le marche global, que
ce soit en tant que leader d'opinion, « faiseur de roi, » top
manager, « touche-ä-tout genial,» courtisan de haut vol
et autres nouveaux metiers de la communication (au sens
large) crees dans le sillage de la mondialisation.6 Quant
au service militaire, il n'est pas realiste d'envisager le
retour des armees de conscription; aujourd'hui pour faire
la guerre l'Etat n'a plus besoin du citoyen, il recourt ä des

professionnels... tour ä tour commandos ou gendarmes.

Dans ces circonstances, la question de la liberte citoyenne
est posee. Precisons que nous entendons ici par «citoyen»
non pas un cortege ou une foule defilant dans les rues de
la capitale pour demander l'augmentation des allocations
chomage, la limitation du temps de travail ou le respect
des Conventions salariales. Dans notre perspective,
de telles demarches s'apparentent ä celles de sujets
reclamant « du pain et des jeux » ä leur souverain et
obtenant de celui-ci la reponse bien connue, « le peuple
n'a plus de pain, qu'il mange de la brioche. » La notion
de citoyen ä laquelle nous nous referons ici est celle liee
ä la res publica, la participation effective ä la gestion
des affaires communes. Oü se trouvent aujourd'hui les
reactions citoyennes de cette sorte

Cette question demeure pour l'instant sans reponse.

L'effondrement de l'espace mediterraneen

A la faveur de l'ete, le printemps arabe semble s'etre
transforme en automne, voire en hiver II ne s'agit
pas lä, malheureusement, d'une simple formule de

style mais d'une realite qui risque de toucher, au-delä
du monde arabo-musulman, l'espace mediterraneen
dans son ensemble. En effet, alors que la fa^ade sud de
la Mediterranee s'enfonce dans une anarchie durable
(on ne distingue aucun element structurel - economie,
commerce - susceptible de donner ä ces societes une
stabilite et une durabilite minimales), la fagade nord « ne
va pas mieux » : Portugal, Espagne, Italie, Grece (sans
parier de l'espace balkanique) sont en pleine deconfiture,
au bord de la faillite. Certes, les plaies de la fagade nord ne
sont pas Hees ä celles du sud, mais la conjugaison des deux
peut provoquer l'effondrement de toute la zone : non pas
une crise, une urgence complexe que l'on peut resorber
ä court terme moyennant interventions et programmes
internationaux d'assistance, mais un marasme persistant

6 L'affaire DSK en fournit une bonne illustration.
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s'etalant sur plusieurs decennies et transformant
l'ensemble de cet espace en une vaste « Somalie. »7 Car,
que ce soit la banqueroute des Etats de la faqade nord ou la
deliquescence du printemps arabe, cette double evolution
est de nature historique et institutionnelle : dans le cas du
nord, la fin du cycle de l'Etat-nation ; dans le cas du sud,
la fin sans lendemain des nationalismes arabes nes de la
decolonisation.

II convient donc de s'interroger sur la signification d'un tel
effondrement du point de vue historique. On a tendance
ä l'oublier, l'equilibre de l'espace mediterraneen est d'une
grande importance pour l'Europe et les historiens s'en
sont periodiquement fait l'echo dans leurs travaux. Or,
dans cette optique, il est interessant de se rememorer
l'ouvrage de l'historien beige Henri Pirenne, Mahomet et
Charlemagne.8 Quelque peu eclipsee par les travaux de
Fernand Braudel, l'etude de Pirenne merite neanmoins
toute notre attention dans le climat actuel. L'historien
avance en effet que la conquete arabe au temps de
Mahomet a provoque la fermeture de ce qui constituait
jusqu'alors le centre de gravite du monde de l'epoque.
Cette fermeture conduit alors l'Europe ä se detourner de
la Mediterranee pour regarder vers le nord et commencer
ä construire ainsi les bases de son identite occidentale:
selon Pirenne, Charlemagne - le grand empereur
d'Occident - ne se comprend pas sans Mahomet et la
fermeture de l'espace mediterraneen engendre par celui-
ci. En l'occurrence, la question interessante soulevee par
Pirenne n'est pas tant celle de la conquete arabe ou du
grand empereur d'Occident, mais la mise en evidence de
l'interaction geo-historique existant entre l'Europe et la
Mediterranee, la dependance geopolitique de l'Europe
vis-ä-vis de cet espace et l'impact que sa transformation
peut avoir sur Revolution de notre continent.

C'est cette relation qui nous interesse ici : que peut
signifier de nos jours une teile fermeture On objectera
sans doute qu'ä notre epoque la Mediterranee ne
revet plus du tout la meme importance qu'elle pouvait
avoir au debut du Moyen Age, notamment en matiere
d'echanges economiques et commerciaux ; eile n'est
pas non plus le pivot geographique de la globalisation.
Mais la question qui nous interesse n'est pas celle-ci, ä

savoir l'importance economique et commerciale de cet
espace pour l'Europe contemporaine. C'est en revanche
celle de la transformation de cet espace en une vaste
zone de chaos avec la coupure que cela implique. La
reflexion de Pirenne prend donc tout son sens. Selon lui
en effet, c'est precisement cette coupure qui provoque la
naissance de l'identite occidentale, voire la renaissance
carolingienne. En d'autres termes, Pirenne voit dans
cette coupure, ä terme plutöt une naissance, un nouveau
depart et non un repli.

7 Cf. en particulier, « La Libia puö diventare una nuova Somalia », Limes:
rivista italiana di geopolitica, http://temi.repubblica.it/limes/la-libia-puo-
diventare-una-nuova-somalia/24408?printpage=undefined (consulte le 29

septembre 2011).
8 Henri PIRENNE, Mahomet et Charlemagne, PUF, Paris, 2005 (Quadrige).

Sur les controverses qui ont entoure cet ouvrage, voir l'entree « Henri
Pirenne » sur Wikipedia.

Le conflit iybien a cree de nouveaux precedents internationaux. Ses

consequences ne sont pas maitrisees.

La rupture de la zone mediterraneenne qui se profile
aujourd'hui ä l'horizon, laisse-t-elle entrevoir un
nouveau depart pour l'Europe A premiere vue, on
serait tenter de dire non : la crise de la monnaie unique
et les difficultes qui en decoulent pour les grands Etats
(France, Royaume-Uni, Italie, Espagne), le risque de
desindustrialisation de l'Europe que comporte cette crise
ne devraient pas s'ameliorer avec l'ecroulement de la
faqade sud de la Mediterranee... au contraire L'afflux
de refugies, l'economie grise et les trafics de tous ordres
qui se mettront immanquablement en place devraient
representer un defi et une charge supplementaires pour
les Etats europeens dejä gravement affaiblis. Des lors,
l'affaissement du sud de l'espace mediterraneen devrait
surtout accentuer celui de l'Europe occidental... dans un
premier temps en tout cas Mais ensuite...

Le monde occidental est probablement ä la veille d'un
changement macro-historique d'outil de production :

le passage de la societe industrielle (en crise depuis les
annees 1970) ä la societe de l'information. Or une teile
transition signifie egalement la mutation des modes
d'organisation sociale, economique et sans doute
politique ; la fin des grandes structures hierarchiques
au profit de structures plus petites, plus flexibles, moins
hierarchisees dans lesquelles l'individu peut ä nouveau
avoir le sentiment de jouer un röle, de s'engager en
faveur d'une cause, de participer ä la promotion d'une
idee ou d'un projet... bref, de reprendre son destin
en main. On pense ici notamment au Systeme open
source, au travail cooperatif de type wiki, aux formes
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Une nouvelle
Guerre de Trente Ans
Reflexion et hypothese sur la crise actuelle

Les dangers n'ont pas disparus. Mais ils se sont transformes... et peut

etre deplaces.

d'organisation « sans tete, » ä l'importance du story
telling au detriment de la gestion proprement dite. C'est
le rapport homme-machine qui change radicalement et,
comme le dit Karl Marx, lorsque l'outil de production
se transforme, « ce sont tous les rapports de production
qui changent, donc les rapports des humains entre eux,
et c'est en definitive, la vision (Weltanschauung), bref
les valeurs de base et les structures de la societe qui se
transforment. »9

Avouons que cette perspective du changement d'outil
de production eclaire d'un jour nouveau la rupture
de l'espace mediterraneen : non plus uniquement un
defi supplementaire mais aussi en quelque sorte une
opportunite, celle de se reconstruire, par exemple en
termes d'identite et de dynamique nouvelle.

Precisons notre propos. Institutionnellement les Etats
europeens sont dans l'impasse ; ils sont incapables de
se reformer et restent prisonniers des structures et des
formes de gouvernance heritees de l'ere industrielle, en
particulier tout l'appareil bureaucratique lie ä l'Etat-
providence. Cependant, ä l'interieur de cette instance,
de ce cadre etatique apparemment fige, la substance se

recompose : des bassins de dynamisme et de prosperite
economiques et commerciales se distinguent gräce
au patient developpement d'un dense reseau de PME
tournees vers la qualite et l'innovation, de banques privees
de taille moyenne, de petits instituts de recherche. On
trouve de tels pöles de croissance principalement en Italie
du Nord, en Alsace, en Flandres, en Republique tcheque
et en Suisse. Alors que les Etats cherchent desesperement
ä conserver les acquis du passe, les societes precitees
vivent dejä dans le monde de demain. Pour elles, l'ere
de l'information avec ses structures souples est dejä
une realite. De notre point de vue, ces societes sont
annonciatrices d'une renaissance !10

Paradoxalement cependant, ces pöles de dynamisme et
d'innovation tournes vers l'avenir sont aussi les principaux
foyers de ce qu'on appelle de nos jours le « populisme »

et que l'on qualifie habituellement comme une reaction
de repli identitaire face ä la mondialisation, une volonte
de retour ä un passe idealise. Mais ce paradoxe n'est
qu'apparent et cette qualification du populisme est
trompeuse : car pour pouvoir se projeter ainsi dans
l'avenir, pour affronter avec succes le jeu « sans pitie »

de la globalisation, pour avoir la volonte de gagner et
d'avancer sans cesse, ces pöles ont besoin d'un projet
collectif fort, apte ä les mobiliser et ä les distinguer
des « autres. » Or avec la disqualification des valeurs
nationales et l'omnipresence des references globales
dominees par le « politiquement correct, » un tel projet
collectif doit forcement rechercher ses reperes ä l'echelle

9 Cite chez Marc LUYCKX GHISI, Surgissement d'un nouveau monde,
editions Alphee, Monaco, 2010.

10 II faut s'etre promene une fois sur le campus de la societe Novartis ä Bäle

pour prendre conscience que le terme « renaissance » n'est pas utilise ä la
legere : pres de S'OOO chercheurs de toutes nations s'y cötoient dans un

espace de plusieurs km2, dessine par les plus grands architectes, oü chaque
batiment fait l'objet d'une conception specifique tout en s'harmonisant avec
le plan d'ensemble. En d'autres termes, une sorte de « cite ideale » au Service
de la science, du savoir et de l'innovation. http://www.novartis.ch/fr/about-
novartis/basel-campus/index.shtml
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locale : d'oü le recours ä une langue (respectivement un
dialecte), une culture et des traditions regionales. Ceci
d'abord - comme c'est le cas de tout projet collectif -
dans le but de se distinguer des « autres », de designer
un « exterieur » vis-ä-vis duquel on pourra ensuite
se rassembler. Dans le contexte de la mondialisation,
de la « californisation » des goüts et des terroirs, de
l'uniformisation des valeurs, il faut donc considerer que
la « fermeture » et plus encore la recherche d'autonomie
ne sont pas les caracteristiques des societes qui se

replient et reculent, mais plutöt de Celles qui avancent et
se positionnent pour l'avenir. Pas etonnant des lors que
la plupart de celles-ci soient animees, culturellement ou
politiquement, de sentiments separatstes ou, dans le cas
de la Suisse, d'un refus d'adherer ä l'Union Europeenne.11

Si maintenant, on met cette dynamique en parallele avec
l'effet expose par Pirenne quant ä la fermeture de l'espace
mediterraneen, alors on pourrait bei et bien obtenir, ce

retournement, ce « nouveau depart» que l'historien beige
mentionne dans son analyse de la relation Mahomet-
Charlemagne..., par exemple une entree decisive dans
l'ere de l'information et, par ricochet, une opportunite
nouvelle pour le citoyen actuellement reduit ä sa fonction
de simple contribuable... dans quel delai

L'ete 2011 n'est-il qu'une repetition generale, les

grands bouleversements sont-ils ä venir Difficile de se

prononcer, on peut neanmoins garder ä l'esprit l'equation
suivante : les societes complexes sont fragiles, les societes

fragiles sont instables et les societes instables sont
imprevisibles.

B.W.

Bernard Wicht, Une nouvelle Guerre de Trente Ans?, Editions
Le Polemarque, Nancy, 2010.

11 En particulier, Herve JUVIN, Le renversement du monde : politique de la

crise, Paris, Gallimard, 20]0 ; cf. egalement Alain TOURAINE, Apres la

crise, Paris, Seuil, 2010. II est interessant de relever que deux auteurs, Tun
americain et Lautre israelien, aboutissent ä des conclusions tres similaires
lorsqu'ils s'interrogent sur les causes du developpement exponentiel
des start-up de tres haut niveau en Israel plutot que dans d'autres pays
developpes plus grands et mieux equipes : leur reponse principale touche
la culture d'un petit pays constamment en lutte et sous pression. C'est
ce « climat » et cet etat d'esprit qui constitue, selon eux, le moteur de la

competitivite, de l'innovation et de l'esprit d'entreprise. Si l'etude comporte
certes un certain plaidoyer pro domo, les facteurs culturels qu'elle met en
evidence sont pleinement pertinents (ennemi commun, necessite de survie
stimulant l'esprit de competition, etroite imbrication des modes de vie civile
et militaire). Dan SENOR/Saul SINGER, Start-up Nation : The Story of
Israels Economic Miracle, Twelve, New York, 2009.

j w:-''-a r 7*'.
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Demonstrations et engagement de forces egyptiennes ä proximite de la

place Tahir, au Caire.
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